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CHRONOLOGIE
GLOBALE DE CHAMPLAIN
1570 – 1636



Préparée à partir  de la chronologie qui figure dans le livre, Champlain : La naissance de l’Amérique française (pp. 364-371), disponible sur le site web : http://www.septentrion.qc.ca/blogue/chronologie-de-champlain


CHRONOLOGIE

Entre 1567 et 1580, 1570 étant l’année jugée la plus probable

Naissance de Samuel Champlain à Brouage, en Saintonge, fils d’Antoine Champlain, capitaine de la Marine, et de Marguerite Le Roy.

Novembre 1594

Champlain participe à la bataille de Crozon que des troupes françaises et anglaises remportent contre les Espagnols.

Mars 1595 jusqu’en 1598

Engagement de Champlain dans l’armée royale de Bretagne qui doit réduire les Ligueurs du duc de Mercœur qui s’oppose au roi Henri IV. D’abord « fourrier » puis qualifié d’« aide » de Jean Hardy, maréchal des logis de l’armée, Champlain apparaît comme « enseigne » du sieur de Millaubourg, puis devient maréchal des logis.

13 avril 1598

Promulgation, par Henri IV, de l’édit de Nantes qui reconnaît aux protestants la liberté de conscience.



2 mai 1598

Signature du traité de Vervins qui met fin à la guerre entre la France et l’Espagne.

Juillet 1598

Transport en Espagne de troupes cantonnées en Bretagne (à Blavet, aujourd’hui Port-Louis dans le Morbihan) par Guillaume Allène, dit « capitaine provençal » et oncle de Champlain. Champlain l’accompagne à Cadix sur le Saint-Julien.

1599 à 1601

Premier voyage au Nouveau-Monde, soit aux Indes occidentales à bord du Saint-Julien qui fait voile sur ordre du roi d’Espagne, Philippe II. Sans son oncle, Champlain s’embarque et, durant deux ans et demi, navigue dans la mer des Antilles et le golfe du Mexique. Ses observations, sous la forme d’un manuscrit accompagné de dessins, sont consignées dans le Brief Discours, qui, à son retour en France, sera présenté à des membres de la cour
du roi.

Juin à juillet 1601

Décès, à Cadix, de Guillaume Allène, qui lègue ses biens à son neveu Samuel Champlain.

Automne 1601

Champlain est en France et jouit d’une pension à la cour de Henri IV.

15 mars 1603

Premier voyage en Nouvelle-France.  Départ du port de Honfleur de trois navires dont la Bonne Renommée, commandée par François Gravé Du Pont, en vertu du monopole de commerce en Nouvelle-France détenu par Aymar de Chaste. Champlain s’embarque comme observateur.

26 mai au 18 juin 1603

Traite des fourrures à Tadoussac. Champlain observe et décrit une « tabagie » dirigée par le chef Anadabijou, ainsi que les mœurs et croyances des Indiens à qui il tente d’inculquer des notions de principes chrétiens. Le 11 juin, il remonte le Saguenay sur 12 ou 15 lieues.
18 juin au 11 juillet 1603

Exploration de la « rivière de Canada » (le fleuve Saint-Laurent) par Champlain et Gravé Du Pont. Ils nomment plusieurs lieux, remontent la rivière Richelieu jusqu’aux rapides de Saint-Ours et, le 3 juillet, font demi-tour devant le sault Saint-Louis (rapides de Lachine).

15 AU 19 juillet 1603

Séjour à Gaspé, pour s’approvisionner et pour chercher des mines. Champlain note les descriptions, par les Indiens, de terres fertiles en Acadie, où il espère aussi trouver le chemin de l’Asie.

3 août 1603

Champlain assiste à une grande fête à Tadoussac sous la direction du chef Bechourat, célébrant une victoire dans le pays des Iroquois.

16 août 1603

Départ de Tadoussac vers la France. Des Indiens font partie du voyage de retour.

20 septembre 1603

Arrivée à Honfleur. Champlain présente au roi une carte du Saint-Laurent, lui raconte ce qu’il a vu et publie sa relation Des Sauvages, ou Voyage de Samuel Champlain, de Brouage, fait en la France nouvelle, l’an mil six cens trois.  À noter le « Samuel Champlain ».

8 novembre 1603

Commission accordée par le roi à Pierre Dugua, sieur de Monts, pour fonder un établissement en qualité de lieutenant général de l’Acadie.

Mars 1604

Autorisation accordée par Henri IV à Champlain de s’embarquer avec Dugua de Monts.




7 avril 1604

Départ de deux navires du port du Havre, la Bonne Renommée, et le Don de Dieu sur lequel voyage Samuel Champlain.  C’est son deuxième voyage au Canada.

Début de mai 1604

Arrivée à Port-au-Mouton, au sud de l’Acadie. 

19 mai au 24 juin 1604

Recherche d’un pied-à-terre temporaire. À la requête du sieur de Monts, Champlain entreprend une navigation côtière, en barque, avec dix hommes. Il contourne le cap de Sable, entre dans la baie Sainte-Marie, explore la baie Française (baie de Fundy), nomme Port-Royal (Annapolis Royal) et examine l’embouchure de la rivière Saint-Jean.

24 juin 1604

Choix de l’île Sainte-Croix, sur la rivière du même nom (frontière sud du Nouveau-Brunswick), pour une installation temporaire. Avec des matériaux apportés de France, des bâtiments sont érigés. Champlain se construit un logis en commun avec M. d’Orville et Pierre Angibault.

Septembre 1604

Exploration, pendant tout le mois, par Champlain et Dugua de Monts, pour trouver des mines et un autre site pour une habitation plus durable. Ils entrent dans la rivière Penobscot puis dans la rivière Kennebec et parcourent plus de 200 kilomètres de côtes, dont Champlain donne une description précise.

6 octobre 1604

Première neige à l’île Sainte-Croix.

Hiver 1604-1605

Décès dû au scorbut de 35 ou 36 Français sur les 79 hivernants de l’île Sainte-Croix, isolés des ressources riveraines par les glaces de la rivière. 


15 juin 1605

Arrivée à l’île Sainte-Croix de Gravé Du Pont, d’une quarantaine d’hommes et des ravitaillements. 

17 juin au 3 septembre 1605

Nouvelle recherche d’une région plus hospitalière par de Monts et Champlain.  À partir de la rivière Kennebec, ils continuent vers le sud, visitent la baie des Sept-Îles (Casco Bay), la baie de Chouacouët (Saco Bay), Cap-aux-Îles (Cape Ann), la baie des Îles (baie de Boston), le port Saint-Louis (baie de Plymouth), le cap Blanc (Cape Cod) et Mallebarre (Nauset Harbour). De retour à Sainte-Croix, le 3 septembre. Champlain laisse de ce voyage une cartographie très précise.

21 septembre 1605

Transport de la colonie à Port-Royal. Les maisons de Sainte-Croix sont démontées et remontées à Port-Royal. Champlain y dispose d’un cabinet de travail, d’un jardin et construit une écluse pour l’élevage de truites. 

Avant l’hiver

Nouvelle recherche de mines, sans succès.

Hiver 1605-1606

Douze décès du scorbut sur 45 hivernants.

Mai 1606

À bord du Jonas, de nouveaux colons s’embarquent de France pour l’Acadie. Aucune femme ne fait partie du voyage. 

26 juillet 1606

Arrivée, sur le Jonas, de Jean de Biencourt de Poutrincourt en remplacement de Gravé Du Pont comme commandant de la colonie. Marc Lescarbot et l’apothicaire Louis Hébert, cousin germain de Poutrincourt, font partie de la nouvelle recrue.

25 août 1606

Retour du Jonas en France avec Gravé Du Pont et une cinquantaine de colons.

Automne 1606

Exploration, pendant plus de deux mois, par Champlain et Poutrincourt, au sud de l’Acadie et jusqu’à Cape Cod à la recherche d’un autre lieu d’installation. Au port Fortuné, lors d’une altercation avec des Indiens, six hommes sont tués. Les explorateurs remarquent de belles baies, nomment plusieurs lieux, mais la présence anglaise à proximité et les mauvais rapports avec les Indiens leur font renoncer à une installation sur cette côte.

14 novembre 1606

Retour des explorateurs à Port-Royal, accueillis par la petite colonie et Marc Lescarbot qui fait jouer le Théâtre de Neptune.

Hiver 1606-1607

Acclimatation progressive des colons. Création de l’ordre de Bon Temps par Champlain. Le scorbut fait encore de quatre à sept victimes.

24 mai 1607

Arrivée à Port-Royal d’un messager, le Malouin Chevalier, avec l’ordre de rentrer en France, le monopole de Dugua de Monts étant aboli. Champlain retourne dans la baie Française à la recherche de mines de cuivre et cartographie le littoral de l’île du Cap-Breton jusqu’au cap Blanc, ce qui lui vaut le titre de « géographe du roi » attribué par Marc Lescarbot.

3 septembre 1607

Départ pour la France du Jonas, avec à son bord tous les habitants de Port-Royal.

30 septembre 1607

Arrivée du Jonas à Saint-Malo.



7 janvier 1608

Attribution par Henri IV à Pierre Dugua de Monts du monopole de la traite pour une année supplémentaire.

5 avril 1608

Départ de Honfleur du Lièvre, commandé par François Gravé Du Pont, pour la traite à Tadoussac.

13 avril 1608

Troisième départ de Champlain pour la Nouvelle-France avec le titre de lieutenant de Pierre Dugua de Monts, à bord du Don de Dieu.

3 juin 1608

Arrivée à Tadoussac.

3 juillet 1608

Choix du site de Québec, par Champlain, pour la fondation d’une habitation de trois corps de logis entourée de fossés et d’une palissade. Durant la construction, Champlain échappe à un complot fomenté par le serrurier Jean Duval qui est jugé, pendu et dont la tête est exposée à la vue de tous.

Hiver 1608-1609

Décès de 20 hivernants sur 28 du scorbut et de la dysenterie.

28 mai 1609

Arrivée à Tadoussac de Gravé Du Pont avec le ravitaillement.

28 juin 1609

Départ de Champlain à la « découverte » du pays des Iroquois. Par la rivière des Iroquois (Richelieu), il passe les rapides de Chambly avec deux autres Français et poursuit en amont avec des Algonquins, des Hurons et des Montagnais, jusqu’à un grand lac auquel il laisse son nom.
29 AU 30 juillet 1609

Affrontement armé avec des Iroquois près de Ticonderoga (Crown Point, N.Y.). Champlain y tue deux chefs ennemis et sème la panique avec son arme à feu.

5 septembre 1609

Embarquement de Champlain à Tadoussac avec le capitaine Gravé Du Pont après avoir laissé le commandement de Québec à Pierre Chauvin.

13 octobre 1609

Arrivée à Honfleur. Champlain présente son rapport à Dugua de Monts et au roi. À défaut du renouvellement de son monopole, de Monts forme une société avec des marchands de Rouen qui soutiendront l’habitation de Québec si elle sert d’entrepôt pour la traite.

8 au 28 avril 1610

Quatrième traversée de Champlain, avec des artisans, sur la Loyale commandée par Gravé Du Pont.

14 mai 1610

Assassinat du roi Henri IV. Son fils Louis lui succède, sous la tutelle de sa mère, Marie de Médicis.

14 au 19 juin 1610

Second assaut de Champlain, avec l’aide de ses alliés indiens, au pays des Iroquois. Nouvelle victoire de Champlain qui est toutefois blessé par une flèche.

Le jeune Français Étienne Brûlé est confié au chef allié Iroquet, afin de s’initier à la langue et aux mœurs des Algonquins.  Il passera l’hiver dans la Huronie.




8 août 1610

Embarquement de Champlain pour la France, avec entre autres le Huron Savignon. Il laisse à Québec 16 hommes sous les ordres de Jean de Godet du Parc.

27 septembre 1610

Arrivée de Champlain à Honfleur.

27 décembre 1610

Signature du contrat de mariage entre Champlain et Hélène Boullé, jeune fille de 12 ans.

30 décembre 1610

Bénédiction nuptiale de Champlain et Hélène Boullé à Paris. Champlain touche 4 500 livres des 6 000 livres promises en dot. En raison de l’âge d’Hélène, la vie commune ne sera autorisée que deux ans plus tard.

26 janvier 1611

Départ du navire de Biencourt, la Grâce de Dieu, avec une recrue de 36 Français, dont les pères Biard et Massé. 

1er mars 1611

Cinquième départ de Champlain pour la Nouvelle-France.

21 ou 22 mai 1611

Arrivée à Québec.

13 juin 1611

Arrivée à Montréal de 200 Hurons et Algonquins ainsi que d’Étienne Brûlé en provenance des pays d’en Haut. Avec eux, Champlain franchit les rapides en canot.





11 août 1611

De retour à Québec, Champlain répare l’habitation, plante des rosiers et repart pour la France peu après.

10 septembre 1611

Arrivée à La Rochelle. Les associés du sieur de Monts ne parvenant pas à obtenir un monopole décident de ne plus soutenir l’entreprise de Québec. Champlain rédige des mémoires, publie une carte et prie le roi d’intervenir.

27 septembre 1612

Attribution, pour 12 ans, du monopole de la traite des fourrures dans le Saint-Laurent à Charles de Bourbon, comte de Soissons, cousin de Louis XIII, avec le titre de lieutenant général de la Nouvelle-France en remplacement de Pierre Dugua de Monts.

15 octobre 1612

Pouvoir de commandement au nom du lieutenant général accordé à Champlain pour continuer l’établissement de Québec. Il a aussi pour mission de trouver le chemin de la Chine et des Indes orientales ainsi que de chercher des minerais précieux. 

1er novembre 1612

Décès du comte de Soissons, protecteur de Champlain.

22 novembre 1612

Désignation du prince de Condé comme vice-roi de la Nouvelle-France, lequel confirme Champlain dans ses fonctions.

À Paris, Champlain rencontre Nicolas de Vignau qui lui raconte  son voyage jusqu’à la mer du Nord (baie d’Hudson) qu’il dit qu’on peut atteindre à partir de la rivière des Outaouais.




9 janvier 1613

Publication des Voyages du sieur de Champlain Xaintongeois, de 1604 à 1612, avec privilège du roi. L’ouvrage contient également une Carte géographique de la Nouvelle France… À noter la présence de la particule (« de » Champlain) dans le titre de l’ouvrage et sur la carte de 1613.

6 mars au 29 avril 1613

Sixième traversée de Champlain vers la Nouvelle-France du port de Honfleur vers Tadoussac où il affiche sa nouvelle commission.

13 mai 1613

Départ de Québec pour les Pays-d’en-Haut (l’Ontario) avec un guide indien et quatre Français, dont Nicolas de Vignau et Thomas Godefroy. 

1er juin 1613

Champlain est presque noyé quand il tombe dans les rapides du Long Sault (près de Hawkesbury, Ontario).

4 juin 1613

Champlain admire les chutes Rideau (à Ottawa) et assiste à un rituel sacré des autochtones aux chutes de la Chaudière.

6 juin 1613

Lors d’un portage près du lac du Rat-Musqué Champlain perd son astrolabe (retrouvé en 1867).

7 au 10 juin 1613

Parvenu au  lac aux Allumettes et à l’île aux Allumettes (près de Pembroke, Ontario) Champlain rencontre les Kitchissipirinis.  Nicolas de Vignau avoue à Champlain qu’il ne s’est pas rendu jusqu’à la mer du Nord.  Tessouat,  chef indien connu à Tadoussac en 1603, dissuade Champlain d’aller plus loin.  Déçu, Champlain rebrousse chemin.


8 au 26 août 1613

Traversée de Champlain, de Tadoussac à Saint-Malo.

15 novembre 1613

Constitution, en présence du vice-roi, d’une société de marchands de Rouen et de Saint-Malo pour le monopole de la traite dans le Saint-Laurent, à partir de Matane et des deux côtés du fleuve pour une durée de 11 ans. C’est la « compagnie de Canada », connue aussi sous le nom de Compagnie de Condé.

Fin de l’année 1613

Champlain prépare le récit de ses dernières explorations sous le titre Quatriesme Voyage.  Ce texte, de même qu’une toute nouvelle carte, seront ajoutés à l’édition des Voyages (1604-1612). 

1614

Présentation au roi, à Fontainebleau, de l’état de la Nouvelle-France où le commerce de la traite est excellent. Champlain obtient des religieux qui devront être entretenus par la compagnie.

24 avril AU 25 mai 1615

Septième traversée de Champlain vers le Canada. Accompagné des missionnaires récollets Denis Jamet, Jean Dolbeau, Joseph Le Caron et Pacifique Duplessis, il s’embarque à Honfleur sur le Saint-Étienne. Le Don de Dieu et le Loyal font aussi le voyage vers Tadoussac et Québec.

19 au 20 juin 1615

Champlain est à la rivière des Prairies (Montréal).  Il retourne à Québec pour entamer les préparatifs pour son voyage au pays des Hurons.





24 juin 1615

Première messe célébrée à la rivière des Prairies par les pères Jamet et Le Caron. Le père Joseph Le Caron, impatient de se rendre au pays des Hurons, part avec 12 Français avant Champlain. 

9 juillet 1615

Départ de Champlain pour un voyage d’exploration au pays des Hurons. Il est accompagné de deux Français. Il remonte la rivière des Outaouais, dépasse l’île aux Allumettes, atteint la rivière Mattawa.

26 juillet 1615

Champlain rencontre  les Népissingues et ensuite les Outaouais (qu’il nomme les Cheveux-Relevés).  Il traverse le lac Nipissing et après descend la rivière des Français pour parvenir au grand lac Attigouauntan (lac des Hurons et la baie Georgienne) qu’il appelle la mer Douce.

1er août 1615

Arrivée chez les Hurons, au village de Toanché, près de Penetanguishene. 

12 août 1615

Champlain se rend au village de Carhagouha et y retrouve les 13 Français qui l’ont devancé, dont le père Le Caron.  Il assiste à la première messe dite dans la région des Grands Lacs. Une croix est plantée.

17 août 1615

Après avoir visité 5 villages hurons, Champlain avec dix Français arrive au village de Cahiagué (près d’Orillia). Les Ouendats mettent longtemps à se rassembler et à se préparer pour aller attaquer les Iroquois.  

1er septembre 1615

Délégation de 12 guerriers hurons, auxquels s’est joint Étienne Brûlé, part pour prévenir les alliés andastes du sud de l’Iroquoisie de la campagne et les exhorter à s’y joindre. 

10 septembre 1615

L’expédition de Champlain et des Ouendats se met en marche, traverse le lac Simcoe, puis le lac à l’Esturgeon, le lac Rice et la rivière Severn jusqu’à la baie de Quinté à l’est du lac Ontario.  

5 octobre 1615

L’expédition franchit le lac Ontario à son extrémité orientale.  Les Ouendats cachent leurs canots dans la forêt et le groupe avance 120 km à pied vers le sud-est.

9 octobre 1615

Capture de 11 Iroquois par les alliés, à quatre lieues d’un village des Onneiouts. 

10 octobre 1615

Arrivée des alliés face à un fort iroquois, peut-être à Nichols Pond, près de Perryville (N.Y.), au sud du lac Oneida. Les Iroquois sont retranchés derrière un fort défendu par quatre palissades successives de 30 pieds de haut. Champlain est contraint d’attaquer à cause de l’impatience de ses alliés. Sa stratégie est celle du siège d’une place forte : cavalier pour tirer à l’intérieur de la place, mantelets pour couvrir les assiégeants et torches pour enflammer la palissade. Mais les attaques échouent.  Champlain est blessé par une flèche dans la jambe et une autre dans le genou.

16 octobre 1615

Retraite des alliés. Les Andastes n’arriveront que deux jours plus tard. Champlain, blessé, est porté pendant quelques jours puis garrotté dans un panier au dos d’un Huron.  

18 octobre

Une première neige tombe.  Peu après, l’expédition retrouve les canots cachés au bord du lac Ontario.  Malgré sa volonté de rentrer à Québec, Champlain se voit contraint de suivre les Hurons dans leur chasse automnale et d’hiverner avec eux, car ils estiment que la saison est trop avancée.


28 octobre au 4 décembre 1615 

Champlain observe la chasse au chevreuil.  Les Ouendats abattent 125 chevreuil.  Pendant cette chasse, Champlain poursuit tout seul un oiseau étrange qu’il observe.  Il se perd pendant trois nuits dans la forêt.  Mais, le quatrième jour, il réussit à retrouver les Ouendats en suivant un ruisseau et ensuite une rivière. 

23 décembre 1615

Arrivée des alliés à Cahiagué. Champlain séjourne dans ce village où le chef Darontal est son hôte.

5 janvier 1616

Champlain, qui a décidé d’aller à la rencontre de quelques autres nations autochtones, va retrouver le récollet Joseph Le Caron à Carhagouha qui l’accompagnera.

15 janvier 1616

Visite par Champlain et le père Le Caron de villages des Pétuns (au sud de la baie Nottawasaga) puis des Cheveux-Relevés (Outaouais, qui hivernent dans la péninsule Bruce). 

15 février 1616

Retour de Champlain à Cahiagué où les Ouendats lui demandent d’arbitrer une dispute entre eux et les Algonquins qui hivernent dans la Huronie.  Champlain passe le reste de l’hiver à observer et à noter les mœurs et coutumes de ses hôtes.

20 mai 1616

Départ de Champlain du pays des Hurons avec certains d’entre eux, dont le chef Darontal qui l’avait logé. Le récollet Le Caron l’accompagne.

1er juillet 1616

Arrivée au sault Saint-Louis où se trouve Gravé Du Pont.

11 juillet 1616

Arrivée à Québec. Champlain, qu’on croyait mort, agrandit l’habitation et fait récolter le blé qu’il veut montrer en France.

3 août 1616

Embarquement de Tadoussac pour la France.

10 septembre 1616

Arrivée du navire à Honfleur où Champlain apprend que son protecteur le prince de Condé est emprisonné à la Bastille sur ordre de la reine régente, Marie de Médicis.

1616

Carte générale de la Nouvelle-France mise au point par Champlain, à partir de celles de 1612 et de 1613, auxquelles s’ajoutent des éléments recueillis lors de la guerre en pays iroquois, ainsi que des détails relevés lors des explorations de l’automne 1615 et du printemps 1616. Elle sera publiée en 1653 par le cartographe Pierre Duval.

15 janvier 1617

Confirmation du mandat de Champlain comme lieutenant du vice-roi.

11 mars AU 14 juin 1617

Huitième traversée de Champlain pour le Canada, à partir de Honfleur, sur le Saint-Étienne. La première famille française qui émigre au Canada, celle de Louis Hébert, fait partie du voyage. La misère règne à Québec qui ne compte que 50 à 60 habitants.

24 avril 1617

Louis XIII annonce qu’il prend en mains le gouvernement du royaume. La régente se retire à Blois, accompagnée de Richelieu.

22 juillet 1617

Engagement par Champlain et Hélène Boullé d’Isabelle Terrier comme servante. La signature du contrat se fait à Paris. Champlain ne serait resté que quelques jours au Canada.
Février 1618

Mémoires adressés par Champlain au roi et à la chambre de commerce dans lesquels apparaît son projet de colonie : élever des fortifications, mettre une administration en place, fonder des villes, développer la foi chrétienne et accéder enfin aux Indes orientales et à la Chine. Champlain cherche à séduire les investisseurs en énumérant les nombreuses richesses, outre les pelleteries, susceptibles d’être exploitées : pêcheries, bois, racines, mines, bétail. De même, le programme civilisateur est rédigé pour plaire
au roi.

9 février 1618

Requête de la chambre de commerce au roi aux fins de procurer à Champlain les moyens d’établir 300 familles par année et d’assurer aux associés le monopole du commerce des fourrures.

12 mars 1618

Accord du roi au projet de Champlain. Les associés sont priés d’assister Champlain dans l’exécution de son mandat de lieutenant du vice-roi.

24 mai au 24 juin 1618

Neuvième traversée de Champlain, au départ de Honfleur. À Québec, les cultures vivrières sont en progrès.  Il retrouve Étienne Brûlé qui lui raconte ses aventures au pays des Andastes  et des Iroquois en 1615 et 1616.

26 juillet au 28 août 1618

Voyage de Tadoussac à Honfleur.

21 décembre 1618

Engagement signé par les associés pour l’entretien, à Québec, de 80 personnes, avec animaux et semences agricoles.

24 décembre 1618

Attribution d’une pension royale de 600 livres à Champlain.

14 janvier 1619

Réception des 1 500 livres qui étaient dues à Champlain sur la dot de sa femme.

Sur les conseils de Daniel Boyer, marchand de Rouen, les associés veulent confiner Champlain au simple rôle d’explorateur en Nouvelle-France et confier le gouvernement à Gravé Du Pont. Champlain proteste et revendique son droit de commander Québec.

Printemps 1619

Départ pour Rouen avec sa femme afin de s’embarquer pour Québec. Les associés refusent de le laisser embarquer. Le bateau part et Champlain rentre à Paris plaider sa cause auprès du conseil du roi. Un arrêt le confirme dans son commandement.

18  mai 1619

Publication avec privilège royal des Voyages du Sr de Champlain en la Nouvelle France, depuis l’année 1615 jusques à la fin de l’année 1618 par Champlain.

7 mai 1620

Confirmation, par Louis XIII, des fonctions administratives de Champlain, en tant que lieutenant du vice-roi de la Nouvelle-France.

Printemps 1620

Dixième départ de Champlain pour la Nouvelle-France en compagnie de sa femme sur le Saint-Étienne. 

7 juillet 1620

Arrivée à Québec. Champlain y lit sa commission et prend possession du pays au nom du vice-roi de Montmorency.

Automne-hiver 1620

Réparations et fortification de l’habitation. Construction du fort Saint-Louis, sur la falaise sud du cap aux  Diamants.


Novembre 1620

Cession, par le vice-roi, pour une durée de 15 ans, de son monopole de commerce de la Nouvelle-France au protestant Guillaume de Caën, fils d’un puissant armateur dieppois établi à Rouen.

Hivernement 1620-1621

Décès d’un seul habitant, suite à la chute d’un arbre, sur environ 60 hivernants. La colonie enregistre aussi la naissance du premier enfant né viable, Hélène Desportes.

Mi mai 1621

Un traité entre le vice-roi et les de Caën, déclarant que ces derniers sont désormais détenteurs du monopole, est remis à Champlain.

Juin 1621

Gravé Du Pont (qui était de l’ancienne société) et les sieurs de Caën débarquent en même temps à Tadoussac. Les deux groupes parlementent sur les procédures de traite. Le 7 mai 1621, le Conseil d’État avait décidé que, pour cette année, les deux sociétés feraient la traite ensemble. Guillaume de Caën tente de saisir le bateau de Gravé Du Pont. Champlain rend justice et De Caën doit remettre le navire.

18 août 1621

Assemblée générale des habitants qui charge le récollet Le Baillif d’aller présenter en France les griefs de la colonie. La demande porte sur l’exclusion des huguenots, la fondation d’un séminaire pour les Indiens, plus de pouvoir dans l’exercice de la justice, une défense militaire plus forte et une augmentation de la pension de Champlain. En réponse, le roi fusionne les deux compagnies sous la direction des de Caën qui doivent s’engager à nourrir six récollets et à établir six familles.

1er avril 1622

Confirmation, par le Conseil d’État, de la légitimité de la compagnie des sieurs
de Caën.


Juin 1622

Pour parlers de paix, à Québec, entre les alliés indiens de Champlain et une délégation d’Iroquois.

24 décembre 1622

Le Conseil d’État précise les conditions de l’alliance entre les deux compagnies de commerce.

Juillet 1623

À l’embouchure du Richelieu, poursuivant ses efforts de pacification, Champlain calme une querelle entre Hurons et Algonquins et pardonne à un Indien coupable d’avoir tué un Français.

Août 1623

Une ferme prend forme près du cap Tourmente à 50 km en aval de Québec. Avec la récolte de 2 000 bottes de foin, Champlain songe à y développer la culture d’herbages pour les bestiaux.

Hiver 1623-1624

Planification d’une nouvelle habitation. Avec l’aide d’Indiens, Champlain rassemble les bois nécessaires à la réfection du fort Saint-Louis. 

1624

Entrée, en avril, du cardinal de Richelieu au Conseil d’État, dont il devient chef en août.

6 mai 1624

Pose de la première pierre de la nouvelle habitation de Québec.

15 août 1624

Départ de Champlain pour la France, avec sa femme, après un séjour de quatre ans, son plus long en Nouvelle-France. Hélène Boullé ne reviendra plus au Canada.

15 février 1625

Confirmation de Champlain comme lieutenant du vice-roi avec son beau-frère comme second, Eustache Boullé.

15 avril AU 5 juillet 1626

Onzième traversée de Champlain vers la Nouvelle-France, cette fois depuis Dieppe. Cinq vaisseaux sont du voyage parmi lesquels la Catherine, sur lequel se trouve Champlain, la Flèque, et l’Alouette.

24 septembre 1626

Fin des travaux de la ferme du cap Tourmente, prête à recevoir 40 à 50 têtes de bétail.

1627

La Nouvelle-France est peuplée d’à peine 100 habitants, la Virginie en compte près de 2 000, la Nouvelle-Angleterre, 310, la Nouvelle-Hollande, sur le fleuve Hudson, 200 et Terre-Neuve, 100.

Janvier 1627

Un présent est offert à Champlain par des Indiens : trois fillettes nommées Foi, Espérance et Charité.

Printemps 1627

Un émissaire français est envoyé par Champlain en Iroquoisie afin de dissuader ses alliés indiens de déclarer la guerre aux Iroquois.

Le cardinal de Richelieu prend la Nouvelle-France sous son autorité immédiate.

29 avril 1627

Abolition de la compagnie de Caën et établissement, par Richelieu, de la Compagnie de la Nouvelle-France, connue sous le nom de Compagnie des Cent-Associés dont Champlain est un associé.

Hiver 1627-1628

Durant le long hivernement, les vivres manquent.

Printemps 1628

Association entre Jarvis Kirke et d’autres marchands pour chasser les Français du Saint-Laurent et prendre le monopole de la traite des fourrures. Trois navires lèvent l’ancre, commandés par ses fils David, Lewis et Thomas et guidés par un capitaine huguenot de Dieppe, Jacques Michel.

Avril 1628

Départ de Dieppe vers la Nouvelle-France d’un convoi, sous le commandement de Claude de Roquemont de Brison, avec du ravitaillement et 400 personnes. Après une prise de possession d’Anticosti, le capitaine jette l’ancre dans la baie de Gaspé, où il est informé de la présence des Kirke à Tadoussac.

27 avril 1628

Ordre est donné par Louis XIII à Champlain de dresser un inventaire général de tous les biens et installations de la colonie canadienne, afin de permettre le règlement des intérêts auxquels pouvaient prétendre Guillaume de Caën et ses associés.

Juillet 1628

Pillage de l’habitation du cap Tourmente par les Anglais.

8 juillet 1628

Interception de la flotte française partie en avril de Dieppe par les navires anglais des frères Kirke.

9 juillet 1628

Champlain est informé que la flottille anglaise est à Tadoussac.




10 juillet 1628

Sommation des Kirke à Champlain de céder Québec, transmise par des traiteurs basques. La famine se fait sentir. Chacun est réduit à sept onces de pois quotidiennement et il ne reste que 50 livres de poudre à canon. Champlain répond aux Kirke que sa colonie résistera.

17 et 18 juillet 1628

Vers l’île Saint-Barnabé (en face de Rimouski), la bataille entre la flotte des Cent-Associés et celle des Kirke est engagée. Défaite de la flotte française.  La cargaison française est confisquée et l’équipage est retenu prisonnier pour en tirer une rançon. Les Kirke rentrent alors en Angleterre avec huit navires remplis des biens appartenant aux Cent-Associés.

Hiver 1628-1629

Les vivres manquent à Québec.

4 février 1629

Concession, par Charles Ier d’Angleterre à la compagnie anglo-écossaise des Merchants. Adventurers to Canada (conglomérat de marchands dont font partie les Kirke), du monopole de la traite dans le golfe et dans le fleuve, avec autorisation d’en exclure les Français et d’y fonder une colonie.

5 avril 1629

Départ d’Angleterre des frères Kirke, toujours guidés par Jacques Michel.

Printemps 1629

Pour diminuer le nombre de bouches à nourrir, Champlain envoie des colons à Gaspé. Ceux qui restent cultivent en prévision du prochain hiver.

24 avril 1629

Traité de Suse qui met fin au conflit franco-anglais. La prise de Québec aura ainsi lieu en temps de paix.


25 juin 1629

Arrivée des navires anglais devant Gaspé.

19 juillet 1629

Les vaisseaux anglais paraissent devant Pointe-Lévy. Une sommation est présentée par les Kirke à Champlain qui, après négociation, se voit contraint de céder l’habitation dont les Anglais prennent possession dès le lendemain.

24 juillet 1629

Départ de Champlain à bord d’un navire des Kirke en direction de Tadoussac.
Sur le chemin, le navire rencontre un vaisseau d’Émery de Caën. La bataille entre Français et Anglais s’engage. Le général anglais oblige Champlain à servir d’intermédiaire. De Caën annonce que la paix a été faite entre la France et l’Angleterre. Les Anglais n’y croient pas.

1er août 1629

Arrivée à Tadoussac où Champlain doit séjourner. Il sermonne Étienne Brûlé et Nicolas Marsolet qui se sont mis au service de l’ennemi. Il essaie d’obtenir l’autorisation d’emmener en France les Indiennes Charité et Espérance qu’il avait adoptées.

14 septembre 1629

Départ de Tadoussac. Les Kirke emportent un butin très important. Les jésuites et les récollets sont du voyage ainsi qu’Émery de Caën, Gravé Du Pont, Eustache Boullé et Champlain.

27 octobre 1629

Débarquement à Douvres.

29 octobre 1629

Arrivée de Champlain à Londres. Il démontre à l’ambassadeur de France que la prise de Québec a eu lieu deux mois après la signature de la paix.




Début décembre 1629

De retour en France, Champlain demande au roi, à Richelieu et aux membres de la compagnie de hâter la restitution de la colonie.

1630

Un appel au roi est présenté par Champlain qui reprend les arguments de 1618, insistant sur la nécessité de développer l’agriculture au Canada et d’éviter ainsi une dépendance trop grande de la métropole. 

Avril 1630

Louis XIII demande à l’Angleterre la restitution de la colonie. Les négociations traînent.

27 septembre 1630

Champlain est à Brouage pour la vente de deux maisons.

Juillet 1631

Ordre de Charles Ier aux Merchants Adventurers de rendre Québec.
Publication par Champlain des Voyages de la Nouvelle France occidentale, dicte Canada faits par le Sr de Champlain […] depuis l’an 1603 jusqu’en l’an 1629 suivi du Traitté de la marine et du devoir d’un bon marinier.

13 février 1632

Donation mutuelle de leurs biens entre Champlain et Hélène Boullé.

29 mars 1632

Traité de Saint-Germain-en-Laye. Québec est restitué officiellement à la France. L’Angleterre s’engage à évacuer « tous les lieux occupez en la Nouvelle-France, la Cadie et Canada » en l’état où ils les avaient trouvés.

1er mars 1633

Champlain est de nouveau chargé de commander en Nouvelle-France.
23 mars au 22 mai 1633

Douzième et dernier voyage de Champlain après quatre ans d’absence. Trois vaisseaux mettent les voiles depuis Rouen vers l’île du Cap-Breton : le Saint-Jean, le Don de Dieu et le Saint-Pierre à bord duquel se trouvent les pères Massé et Brébeuf.

Printemps 1633

Émery de Caën remet le fort et l’habitation à Champlain. Les édifices sont en piteux état. Champlain fait construire aux frais des Cent-Associés la chapelle Notre-Dame-de-la-Recouvrance. La population de la colonie est de 227 personnes.

Été 1633

Champlain reprend contact avec les nations indiennes amies, principalement les Hurons. En revanche, il rencontre des difficultés avec les Algonquins et les Montagnais qui avaient traité avec les Anglais durant la période d’occupation.

15 août 1633

Lettre de Champlain à Richelieu pour demander de mettre fin à la traite anglaise à Tadoussac et lancer une grande offensive contre l’Iroquoisie.

1634

Fondation de Trois-Rivières. 

18 août 1634

Nouveau rapport présenté à Richelieu sur la situation de la colonie, où Champlain réitère ses demandes de l’année précédente. De nombreuses familles viennent d’arriver dans la colonie.

1635

La santé de Champlain décline.





Octobre 1635

Champlain est atteint de paralysie.

17 novembre 1635

Champlain signe son testament. Il institue la Vierge Marie son héritière. Ce testament est confirmé à Paris en 1637, mais, à la demande de Marie Camaret, cousine germaine de Champlain, il est cassé. Le 6 septembre 1639, elle obtient la part d’associé dont avait hérité Hélène Boullé.

25 décembre 1635

Champlain (âgé entre 55 et 65 ans)  meurt, assisté jusqu’à ses derniers instants par le jésuite Charles Lalemant. Son corps est inhumé provisoirement dans un endroit non identifié.

15 janvier 1636

La nouvelle de la mort de Champlain arrive en France. Charles Huault de Montmagny lui succède à la tête d’une colonie peuplée de 150 habitants.
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